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J. - UBJET DE L'ENQUETE ET DE L'ETUDE 


- Adapter les moyens de contrôle à l'évolution des exigences phytosanitaires dans les 
échanges commerciaux. 

II - RAPPEL DES DISPOSITIONS PREVUES 


- Surveillance des importations suivant un plan de sondage établi, avec analyses 

pour la détection d'organismes nuisibles de quarantaine. •* • 

- Assurer une surveillance particulière pour faire respecter les exigences phyto- 
sanitaires des pays importateurs. Mise au point d'une échelle phbtographique pour 

le Rhizoctone brun et les Gales communes. 

/ 

i 1 1' - volume des ECHANGES 

IMPORTATIONS 



. EXPORTATIONS 

V - CONCLUSIONS : 

L'état sanitaire des tubercules .a été satisfaisant quant aux affections super- 
ficielles du tubercule, *^n' a pas posé de difficultés particulières. Seul , 1 'état ' vdrb- 
Jogicpe n'est pas prospecté. 


I - REALISATION DES INTERVENTIONS - RESULTATS 


A) - RAPPEL DES DISPOSITIONS PREVUES 


" A.l. > A L’EXPORTATION 

- Respecter et Faire respecter les exigences des pays importateurs, 
notamment pour les affections du tubercule Rhizoctone et Gale commune. 


A. 2. - A L IMPORTATION 

- Application de l'arrêté relatif aux conditions sanitaires à 
l'importation de pommes de terre originaires ou en provenance du Danemark. 

- Expérimenter les échellee photographiques "Rhizoctone brun de la 
pomme de terre" ef'Gale commune". 

- Assurer une surveillance particuli ère pour détecter les organismes 
nuisibles de quarantaine suivant le plan de sondage rapl^eler par ailleurs. 


B) - DERGULEf^ENT DES OPERATIONS 

B. 10 - RESULTATS STATISTIQUES DE LA CANPAGNE 


B. 101 - EXPORTATIONS - Etat récapitulatif des quantitées exportées. 
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REGIONS 

AUVERGNE 

BRETAGNE 

CHAMPAGNE - ARDENNES 
HAUTE -NORMANDIE 
ILE DE FRANCE 
NORD - PAS-DE-CALAIS 
PAYS DE LA LOIRE 

TOTAUX 


Nombre de ‘ 
P, V. 32 
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(1) - Il s'agit des chiffres communiqués par les Services Régionaux. 



ft 


DI RECTION DE LA QUAL ITE 
SERVICE DE LA PROTECTION DES VEGETAUX 
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REGIONS 


ALSACE 

AQUITAINE 

AUVERGNE 

BASSE-NORMANDIE 

BOURGOGNE - FRANCHE COMTE 

BRETAGNE 

CENTRE 

CHAMPAGNE-ARDENNES 

HAUTE-NORMANDIE 

ILE DE FRANCE 

LANGUEDOC - ROUSSILLON 

MIDI-PYRENEES 

NORD - PAS-de-CALAIS 

PAYS DE LA LOIRE 

PICARDIE 

POITOU - CHARENTES 

PROVENCE - ALPES COTE D’AZUR 

CORSE 

RHONE - ALPES 
ANTILLES - GUYANE 
REUNION - MAYOTTE 


Nombre de lieux 
de dédouanement 

Nbre de 
P.V. OA 

2 

50 


16 
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10 

2 

lA 
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lA 
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46 
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12 
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1 679 
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71 
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111 
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15 


16 


2 063 




B. 202 - MISSION AU DANEMARK - IMPORTATION 


i) - BUT 


A partir d’une liste de producteurs, fournie par le Service de la 
Protection des Végétaux Danois, les agents du Service de la Protection des 
Végétaux avaient ,pour mission de déceler la présence éventuelle sur symptô- 
mes macroscopiques, des organismes nuisibles dont l'introduction est prohibée 
en France et d'autre part, de prélever des échantillohs pour ahalyse en vue 
de la détection du flétrissement bactérien* Dans le cas des exploitations 
ayant fait l'objet d'un agrément provisoire l'an passé, un seul échantillon 
de 800 tubercules par variété était prélevé. Dans le cas des exploitations 
n'ayant pas reçu d'agrément provisoire l'an passé, la taille de l'échantil- 
lon prélevé était de 800 tubercules plus 150 tubercules par fraction de 
25 tonnés. 


Ces échantillons ont été prélevés en plusieurs points des silos 
ou cellules, et ont fait l'objet d'un double plombage (Services Phytosani- 
taires Danois et Français) ; ils sont laissés provisoirement dans les ex- 
ploitations puis regroupés par les exportateurs pour envoi en France. 

Les laboratoires d'analyses prévus en 1985 sont les suivants : 
ANGERS, REIMS et CAEN. 


2) - PROPECTION 


Après une brève prise de contact avec quatre représentants du 
Service de la Protection des Végétaux Danois, nous nous sommes répartis 
en deux groupes, chacun de ces groupes étant accompagné par un agent de 
la P. V. Danoise. 

La prospection a été réalisée dans le dUTLAND. Ainsi, 42 exploi- 
tations ont pu Ôtre visitées. Un total de 65 échantillons a été prélevé, 
représentant le résultat de la visite de 2 600 tonnes de plants de pommes 
de terre de variété KAPTAH, 

Bien que les contrôles et prélèvements aient été réalisés avec 
une plus grande rapidité que les deux années précédentes, des apprécia- 
tions portant sur l'état sanitaire des lots présentés ont été notées 
(pourritures diverses, mildiou et gale commune). 

Lors de la réunion de bilan organisée à la fin de la mission 
entre les représentants des deux Services Phytosanitaires, le représen- 
tant Danois, soucieux apparement d'éviter tout problône, à décidé d'éli- 
miner d'office les exploitations sur lesquelles les taux de pourritures 
(mildiou principalement) étaient trop élevés. 

Il en résulte que seuls 59 échantillons provenant de 36 ex- 
ploitations devraient être ramenés en France pour analyse. 

Dans l'ensemble, les lots présentés étaient de bonne qualité. 

Sur les 65 lots, les taux de pourriture en stock étaient ; 

- inférieurs à 1 % sur 34 lots (81 ?o) 

- de 1 à 4 sur 5 lots (12 %) 

- supérieurs è 5 ?o sur 3 lots ( 7 ?o). Ces trois lots ont été 

éliminés par les Danois. 
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(1) Ncxi corcpris les refus à partir d’un préchoix en culture 

(2) Tonna^ expédié correspcïîdant æx pays répertoriés. 




B. 22 - DIFFICÜltES RENCONTREES 


A L'EXRORtATlDN : 

Le taux d'infestation par la Gale Commune et le Rhizoctone est 
sousmis à des interprétations différentes. Aucune norme de certification du 
Règlement Technicpe n'est précise. 

LITIGES A DESTINATION 

En JORDANIE, 200 Tonnes dnt été refoulées pour dépassement de 
normes de tolérance pour des infestations de Rhizoctone. Cette mesure est 
contestable. 

Au MAROC, 70,700 tonnes ont été interceptées pour dépassement 
de normes de Gale Argentée et 272,800 tonnes refoulées pour exigences rela- 
tives aux infestations par les virus. 

En IRAK, un marché potentiel de 18 000 tonnes n'a pu être 
soumissionné que pour 11 000 tonnes, en raison des assurances réclamées 
pour se maintenir dans les exigences Rhizoctone et Gale Commune. 


A L* importation 


Dos prélèvements devaient être effectués lès Agents de la 
F, N. P. P. P. T. sur les lots n'ayant pas fait l'objet de prélèvement de la Isart 
de notre Service aux Postes Frontières. Aucun prélèvement ni analyse n'dnt 
été effectués. 


3 - CONCLUSION SUR L'EFFICIENCE. LA COORDINATION DES ACTIONS. L'HARMONI - 
SATION DES DISPOSITIONS 


La courte période d'intervention et les difficultés pratiques 
de réalisation des contrôles aux Postes Frontières ne permettent qu'une 
approche superficielle pour la détection des organismes de quarantaine. 
Ceux-ci sont pour la plus part d'entre eux détectables uniquement à la 
suite d'une analyse de laboratoire. 
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B. 23 - EXPERIMENTATION : 


- 1986 - 


RHIZOCTONE - GALE COMMUNE 


APPLICATION DE L'ECHELLE PHOTOGRAPHIQUE 


Méthode et résultats 

X lot 

satisfaisant 
à ces nbrmes 

) 

X lot ) 
ne satisfaisant ) 
pas à ces normes ) 

( 

( . Norme export très sévère i 

( pour le Rhizoctone 

5 

minimuffi 9S X 
do tubercules 
au niveau 1 

t' 

19 X 

) 

81 * ) 

, ) 

1 . Norme export très sévère 

^ pour la Gale Commune 

39 X 

) 

61 * j 

> 

C 

( . Norme export sévère 

C DOUX le Rhizoctone 

minimum 95 X 
de tubercules 
au niveau 1+3 

42 X 

) 

58 X ) 

.. _ "i 

( 

( . Norme export sévère 

( pour la Gale Coemune 

f 

74 X 

) 

26 X ) 

) 

^ . Norme export normale 

, pour le Rhizoctone 

minimum 95 X 
de tubercules 
au niveau 1+3+5 

S9 X 

) 

11 X \ 

( 

( , Norme export normale 
^ pour la Gale Commune 

( 

( 

90 X 

) 

10 X ) 

) 

) 


Il s'agit de 118 lots, de producteurs différents, toutes variétés et tous 
calibrages confondus. 

Le niveau 1+3 représente le seuil d'acception des pays "sensibles" pour 
ces deux maladies du tubercule. 

Le niveau 1+3+5 pourrait constituer la norme du Règlement Technique 
pour les plants certifiée en France et commercialisés dans la C.E.E. 


3) - RELATIONS AVEC LES SERVICES PHYTOSANITAIRES DANOIS 


Trois responsables des Services Phytosanitaires ont été rencontrés ; 

- Arne TROSBORG : Responsable pour le Jutland lors des missions 
préparatoires et de bilan qui ont débuté et terminé notre travail au Danemark. 

- Aksel LINDHART et Uaqn Holm : Responsables de secteurs qui nous ont 
accompagné sur les exploitations. 


Les relations avec nos homologues Danois ont été cordiales, et ceux-ci 
nous ont fourni au cours de la mission, tous les renseignements demandés sur les 
exploitations visitées et les problèmes phytosanitaires de la dernière campagne. 

Il semble cependant qu'au départ, ils aient été étonnés de notre 
visite en raison du fait que les deux campagnes précédentes d'importation se 
soient réalisées sans que les analyses aient rien révélé d'anormal. 


A) - RELATIONS AVEC LES EXPORTATEURS ET LES EXPLOITANTS 

Notre travail s'est effectué sans contact particulier avec les 
importateurs que nous n'avons rencontré qu'à l'arrivée et au départ de la 
réunion. 

Les exploitants nous ont d'une manière générale reçu cordiëlement, 
mais de manière moins chaleureuse que les années précédentes, et plu- 
sieurs d'entre eux (deux ou trois) nous ont également fait partde leur 
étonnement de nous voir revenir pour de nouveaux contrôles. 


5) - CONCLUSION 


Ce type de mission, hormis son acpect technique permet des 
échanges de vue fructueux et enrichissants notamment en ce qui concerne 
les contrôles phytosanitaires et permet en outre d'appréhender le fonction- 
nement des services étrangers. 

tel 

L'opportunité du maintien d’un/type de mission avant l'importation 
de plants danois devra être réétudi é après les résultats de la prochaine 
campagne. 
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II - EXAMEN CRITIQUE : du degré de priorité attribué au thème et de la 


statégie adoptée h l'échelon national et régional. 


La poursuite de l'échantillonnage pour la détection du flétris- 
sement bactérien et des nématodes à kystes de la pcmme de terre doit se 
poursuivre à l'importation suivant uh plan de sondage pré -établi. 


L'examen sanitaire du point de vue virologique devrait être 
réalisé pour s'assurer du taux des infestations et du parfait état sanitaire 
vis à vis des virus soumis à quarantaine. 


A l'exportation, le caractère incidieux dû à la présence des 
nématodes à kystes de la pomme de terre, doit nous inciter à rendre obli- 
gatoire, dans les faits, la détection au champ ou à la récolte. 


La certification sanitaire, bien qu'assurée par un autre 
organisme à l'échelon national, relève des missions du Service au niveau 
international. Une collaboration plus étroite serait à rechercher. 


Des mesures tendant à l'amélioration qualitative pourraient 
être mises en oeuvre pour prévenir les litiges à destination. Tel pourrait 
être le câs de la gale commune et du rhizoctons. 
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CONCLUSIONS ; 


L'importation de plants originaires de la C.E.E. 
doit faire l’objet d'une surveillance attentive. Sauf cas 
particulier ou suspecté, le contrôle à l'importation pourrait 
être aménagé. 

Les consétjuences des interceptions à l'exportation, 
et des difficultés rencontrées au moment de l'agréage avant 
l'expédition, doivent retenir toute nos attention. 

L'organisme de quarantaine le plus redoutable 
parce que le plus insidieux demeure les nématodes à kystes 
de la pomme de terre. S'il soumet l'exploitation, où la 
spécialisation est encouragée à bien des aléas, il provoque 
en outre des situations dramatiques dès que des mesures sont 
à prendre, sans compter sur le discrédit de sa découverte à 
destination . 

D'autre part, la mise en place de tests de détection 
(virus...) à destination doit nous inciter à plus de vigilance. 
Les méthodes de sélection basées sur d e s-- e n s macroscopiques 
deviennent de fait, aléatoires , et rendent peu crédibles les 
Services chargés de la Certification (phytosanitaire...). 
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